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des années, maisj malgré leur séparation^ ils

conservent potir la sainte Église romaine et

pour son Chef, un respect et une vénération

qui peut faire honte à des catholiques. Ils l'ap-

pellent le successeur de saint Pierre, à qui

Dieu a confié son troupeau. I|s avouent sans

peine que le siège de Rome est le plus ancien

et le prei^ier siège du monde chrétien , qu'il

est la lumière qui chasse les ténèbres. Ces sen^*

tiroents , et plusieurs autres , que la bonté di«

vine conserve dans leurs cœurs , sont comme
un germe qui produit de temps en temps ' de

bons fruits , mais qui ne viennent pas tous en

maturité. Ils y viendront un jour avec la grâce

de Dieu. C'est pourquoi nous ne cesserons pas

de cultiver cette bonne et aimable nation portée

naturellement à la piété et à tous les exercices

de la religion les plus sévères. Npus prions

les personnes qui liront ces mémoires , de nous

aider du secours de leurs prières, afin qu'il

plaise à Dieu de bénir nos travaux évangéliques

et ceux de nos successeurs, que notre compagnie

ne manquera jamais de nous donner. C'est en

leur faveur que sera le dernier chapitre qui

finira ces mémoires.
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